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SANTÉ PUBLIQUE Annoncée
en février dernier par Emmanuel

Macron, la campagne de vaccina-

tion contre les infections à papillo-

mavirus humain (HPV) va démar-
rer en octobre. Déployée dans tous

les collèges, cette initiative per-

mettra aux élèves de cinquième,

filles et garçons, d’être vaccinés
gratuitement et donc protégés

contre ces virus que 80% de la po-

pulation rencontre au moins une
fois dans sa vie. Une infection

contractée par contact des mu-

queuses ou de la peau, le plus sou-

vent lors des rapports sexuels,

avec ou sanspénétration.
Si la plupart du temps les HPV

sont éphémères et n’entraînent
aucune conséquence, quelques-
uns sont à l’origine de verrues

anogénitales, tandis que d’autres
dits à « haut risque » provoquent

des lésions précancéreuses et des

cancers. Chaque année en France,
les HPV causent plus de6 000 nou-

veaux cas de cancers chez les

hommes et les femmes : environ
3 000 cancers du col de l’utérus,
1 700 cancers ORL (bouche, gorge,

langue…),1 500 de l’anus, 300 de la

vulve, du vagin et du pénis.

Ces pathologies se développent
plusieurs annéesaprès la contami-

nation. De ce fait, plus le vaccin est

administré tôt à l’adolescence (et

avant le début de la vie sexuelle),

plus il seraefficace. En Suèdeou en
Angleterre, où plus de 80% des

jeunes sont vaccinés, le risque de

cancer du col de l’utérus chez les
jeunes filles vaccinées à 12 ou

13ans est inférieur de 88% à celui

des adolescentes n’ayant pas été

immunisées, selon de récentes

études.
Un succèsdont la France nepeut

passe targuer, en raison d’une fai-

ble couverture vaccinale. Selon

Santé publique France, fin 2022,
41,5% des jeunes filles de 15 ans

ont reçu les2 dosesdevaccin. Chez

les garçons du même âge, 8,5 %

ont un schéma complet. Améliorer
la couverture vaccinale est donc

l’objectif de cette vaste campagne

de vaccination. Et le choix de la

mener au collège est judicieux : les
pays qui ont descouvertures vac-

cinales élevées sont ceux qui ont

choisi d’intervenir dans les écoles,
comme l’Espagne, le Portugal ou

l’Australie.
Encore faut-il que les parents

acceptent que leur progéniture soit

vaccinée. Méconnu, le vaccin anti-
HPV pâtit aussi d’une mauvaise

image et une polémique a éclaté en

2013sur une supposée responsabi-
lité dans la survenue de scléroses

en plaques. Une même controver-

se avait concerné, quinze ans plus

tôt, le vaccin anti-hépatite B (lire

ci-dessous) . En réalité, « l’innocuité
du vaccin anti-HPV est aujourd’hui
biendémontrée. Plus de200 millions

dedosesont été injectées à travers le

monde à desdizaines de millions de

jeunesfilles et garçons, et aucun lien
n’a pu être établi avec les maladies

auto-immunes » , assure le Pr Xa-

vier Carcopino, chef du service de

gynécologie obstétrique de l’hôpi-
tal Nord à Marseille et président de

la Société française de colposcopie

et de pathologie cervico-vaginale.

« Autorisation parentale »
Un messagerelayé par l’importan-
te campagne d’information à des-

tination des parents et des enfants
qui débute dèsce lundi à la radio, à

la télévision et sur les réseaux so-

ciaux. « Dans le cadre du dispositif

national, une enveloppe contenant
un dépliant d’information ainsi que

le formulaire d’autorisation paren-

tale devant être signé par les deux

parents sera également remis aux
élèves par les établissements dans

quelques jours » , indique la Dr Co-

rine Héron-Rougier, conseillère

technique de la rectrice de Bor-
deaux. En Nouvelle-Aquitaine et

en Occitanie, la voie numérique

sera privilégiée et un formulaire
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sera accessible sur les applications
de vie scolaire (Pronote, VieSco-

laire.fr, Educhorus…). « En déma-

térialisant le dispositif, nous vou-
lions décharger les chefs

d’établissement, les médecinset les

infirmières scolaires de la logistique

que le papier impose» , explique la

Dr Sylvie Quelet, directrice du
projet à l’ARS Nouvelle-Aquitaine.

Defait, proposer la vaccination à

plus de 800 000 élèves de cinquiè-
me dans l’enceinte des collèges a

pu, parfois, être un casse-tête !

D’autant que les régions et leséta-

blissements ont euà peine six mois

pour se mettre en ordre de mar-
che. En pratique, ils n’auront qu’à
collecter et transmettre les autori-

sations aux centres de vaccination.

Les établissements accueilleront
ensuite deux fois dans l’année les

vaccinateurs, qui ne seront pas

les médecins ou infirmiers sco-
laires. La première injection de

Gardasil 9 (le vaccin recom-

mandé) aura lieu entre octobre

et décembre, la seconde avant

fin juin. Il n’y aura pasde rattra-
page possible pour les absents,

mais ceux-ci pourront toujours se

tourner vers leur médecin ou un
autre professionnel en ville.

Près de

200types deHPV existent,

dont une dizaine
sont oncogènes

4 580
nouveaux cas

de cancers induits par les HPV

sont diagnostiqués tous
les ans chez les femmes

en France
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Le Gardasil 9 cible 9 souches

(parmi plus de 200)
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Qui est vacciné ? 90 %

Responsables de

90 %des cancers

du col de l’utérus

70 %des cancers

du vagin

40 % des cancers

de la vulve

85 %des cancers

de l’anus

60 %des cancers

du pénis

80 %des lésions

précancéreuses

de haut grade

Dans quels lieux ?
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Vaccination d’une fillette
de 12ans avec le vaccin
Gardasilcontre
les papillomavirus
à l’origine du cancer du col

VOISIN/PHANIE
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